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Nous allons montrer, en nous basant sur les notions d'ordre
et de continuite qu'il sufilt de postuler l'existence de deux non-
secantes distinctes pour demontrer la proposition ci-dessus.

Soient m et n deux non-secantes qui ne sont ni l'une ni
l'autre une parallele ä d,

a une secante, qui coupe d en A,
x un rayon quelconque du faisceau.

Supposons que x est une secante; elle coupe d en X. Les

trois points P, A et X determinent un triangle. Les rayons a

et x ne sont pas separes par m et n, car s'ils l'etaient, Tun des

deux rayons m ou n couperait le segment AX, en vertu de

l'axiome de Pasch. Ainsi, tous les rayons separes de a par m

et n sont des non-secantes.

Supposons que x n'est pas separe de a par m et n et qu'il
est une non-secante. On peut constituer une suite ordonnee

avec les quatre rayons consideres. Soit axmn cette suite. Dans

Tangle de cotes a et n, classons les rayons x en deux categories:
les secantes et les non-secantes. Dans l'ordre determine par a,

m et n, les secantes precedent les non-secantes. L'application
de l'axiome de continuite montre l'existence d'un rayon
limite p, l'une des paralleles k d passant par P.

Le meme raisonnement applique ä l'ordre oppose au precedent,

l'ordre anm, montre l'existence d'une seconde parallele.
II suflit done bien de postuler l'existence de deux non-

secantes pour demontrer celle de deux paralleles qui separent
les secantes des non-secantes.

Clement Fleury. — Quelques observations sur la mycose

experimentale du lapin ä Candida albicans.

La presence de levures dans les liquides naturels de l'orga-
nisme est interpretee par d'aucuns comme l'indice de maladie.

L'opinion negative est de meme accreditee en 1'absence de toute

preuve d'effet pathogene.
Pour connaitre le bien-fonde de l'une ou l'autre de ces

opinions, ou du moins la part de verite contenue dans chacune

d'elles, il convenait d'en faire l'epreuve experimentale.
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Nos observations anterieures [2, 3, 4] nous ont revele les

difficultes du diagnostic qui ne peut vraiment etre etabli que

par l'experimentation effectuee dans un laboratoire competent
en collaboration etroite avec la clinique qui fournit le materiel
suspect.

Segretain [5], il y a quelques annees, etant requis de se

prononcer sur un cas oil le diagnostic paraissait difficile,
injecta le materiel ä des lapins. Ses observations, concernant
particulierement Taction lethale, se sont trouvees confirmees
dans nos experiences portant sur des lapins de 1,5 ä 2 kg, injectes

par voie intraveineuse de 0,5 cm3 d'une suspension de levures
dans l'eau physiologique k 50.000 germes par millimetre cube.

Les lapins meurent en trois ä cinq jours. Notons que les

experiences de Segretain etaient dirigees particulierement du point
de vue de la localisation anatomique et histologique de Candida
albicans. C'est ainsi qu'il trouva des levures surtout dans le

rein et le foie. Nous-meme avons constate des abces miliaires
dans le rein et le mesentere. Enfin, deux lapins de nos essais

ayant presente des troubles importants de Tequilibre avec

nystagmus, il y a lieu de se demander si le Systeme nerveux
central ne serait susceptible d'etre egalement atteint.

Estimant done qu'une etude experimental du point de vue
pathogenique ne laissait pas d'etre importante pour la comprehension

des mycoses humaines, nous avons pris pour but
d'etudier Taction de Candida albicans (souche provenant de

TInstitut Pasteur de Paris) cultive sur milieu special [1] et

injecte par voie intraveineuse au lapin (concentration de la

suspension: voir plus haut).
Nous avons constate la brievete de la levuremie consecutive

k Tinjection intraveineuse et n'avons pas trouve de levures
dans le sang peu apres Tinjection, non plus que dans le sang du

coeur preleve soit au moment de Tagonie, soit apres la mort.
Les reins paraissent constituer un milieu eminemment

favorable (peut-etre en partie k cause de l'uree). L'urine ren-
ferme constamment de nombreuses levures, de l'albumine, des

cylindres et beaucoup d'uree (jusqu'ä 50 g/1 dans un cas). En

meme temps l'uree sanguine est fortement augmentee: le taux
s'accroit progressivement de 0,41 g/1 d'uree hypobromite, ä
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2,70 g/1 au moment de la mort (moyenne de 7 lapins). La vessie

est congestionnee avec vaso-dilatation des vaisseaux de la

sereuse, bien visible ä l'ouverture de la cavite abdominale, et
distendue par une grande quantite d'urine (jusqu'ä 100 cm3

dans un cas).
Les voies biliaires sont aussi atteintes, ainsi que nous le

demontrons. A des lapins neufs, chez lesquels la sterilite de la
vesicule biliaire a ete controlee operatoirement, on injecte par
voie intraveineuse la suspension habituelle de levures. La
culture de la bile vesiculate, effectuee post mortem, demontra
la presence constante de Candida albicans. II y a lieu de

conclure que la vesicule a heberge les levures injectees dans le

sang et eliminees par le foie; l'origine est done hematogene. En
est-il de meme chez Fhomme

A ce sujet, on remarquera que la plupart des levures
«biliaires» trouvees sont obtenues ä partir de prelevements

par tubage duodenal. Or ce precede est incapable de fournir un
liquide exempt de contamination. L'origine biliaire des levures
ainsi prelevees ne peut done etre affirmee.

Bien que demeure la possibility de bile infectee par voie

hematogene chez l'homme, de nombreuses cultures et analyses

microscopiques effectuees sur plusieurs dizaines de biles de

vesicules enlevees chirurgicalement1 pour des raisons variees,
n'ont pu mettre de levure en evidence. La question reste done

encore posee ä ce sujet.
Relativement aux manifestations generates de la maladie

experimentale chez le lapin, nous constatons une anorexie
immediate et la mort survient en trois ä cinq jours. Lorsque
la virulence de la souche est moderee, il se produisit des troubles
de l'equilibre et nystagmus dans deux cas avec survie. Dans

ces conditions de resistance, il n'a pas ete possible de deceler
des levures ni dans les reins, le foie, le sang, l'urine ou la bile
dont les cultures sont demeurees steriles.

Chez tous les lapins, la protidemie et la glycemie subissent

peu de variations, sauf une legere augmentation inconstante

1 Nous remercions le Dr J.-L. Choquard, chef de clinique, d'avoir
obligeamment mis ä notre disposition toutes les vesicules de ses

cholecystectomies.
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des protides, vraisemblablement en rapport avec une augmentation

de la concentration du sang par deshydratation
consecutive ä l'anorexie. Mais la variation est faible, ces animaux

pouvant facilement supporter trois ä quatre jours de jeüne.
Enfin, nous avons essaye de traiter trois lapins ainsi infectes

par le produit «Lactoflavine Roche» (celui-ci stoppant au
deuxieme jour la fermentation d'un moüt par Saccharomyces

cerevisiae, comme nous l'avons observe1), ä raison de deux

ampoules par jour intramusculaire. Les animaux ont survecu
et, quelques semaines apres, les organes et liquides d'excretion
ne contenaient aucune levure.

Vniversite de Geneve.
Laboraloire de la Clinique de Chirurgie 2.
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1 Selon ces observations inedites, la lactoflavine pure ne joue
aucun role mycostatique (in vivo ou in vitro). II y aurait done lieu
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et de certains sels

2 Adresse actuelle: Institut de therapeutique experimentale,
Universite de Genöve.


	Quelques observations sur la mycose expérimentale du lapin à Candida albicans

